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Le dossi:er (~®ir) de l'enseigne1nent 
. 

dans ~e second d:egr·é 
Sur 

Le 23 novomblc derhlcr. M. 10 
Malro s":idromnt au ministre de 
l'Educatlon Nationale, aolllcitalt de 
celui·CI une audience ou nom do 
la munlclpall1ê et dc3 parents ?<,. 
lëvcs. 

Cela.dons le but d' 011lrer l'atlen. 
tion de M. le •Ministre aur ln gr~vl· 
to dea . pr0,blô111es . do l'Eoaei911c. 
nient socondttfrc qt1l ao posc11t en· 
corc dons notre c:omn1unc. 

Le mlnlst~rç a r6pondu ·li y a 
quelques jours ... Lo demande d'au· 
a1once n'a pas êté retenue. 

Ouc dit la r~ponso mlnls1érlelle ? 
Élie so résume on peu de mots : 

l!Jn erlorl lmppita.nl 3 ot6 fait g,our 
Lo Seyne : un CF.S o élé cO:no· 
trul l. une cflé technique a dêmor· 
ré. 1 CES est prôvu pour t9ï3 ()1 

12 clos5es mobiles ont complété 
les CES exl51anta. 

ln1pllcltement, M . le Minis1ro 
s'étonne d.cs rcv.011dlcatlons do li' 
mun1clpallté. 

En conclusion, Il renvoie M. le 
Maire ou Préiét d"! Région qui dé
cide dc3 lnver .l&somcnts, don 
priorités. etc... ctt. .. Oo ne peut 
mieux se mcgucr ces élus ! 

Cotto réponse •PP•l(e êvldcm· 
ment des commonldlro'l· Disons 
tout d'abord ·.qu'elle est un;! fin 
de non recevoir (nu ueno pfopro 
du 1crme). Et les parents d"êltiVes 
pourront olnsl oppréclcr l'honnête
té des tenant3 du Pouvoir qui nous 
rabattant les oreilles à lonl!Ueur 
d'année nvec la participation cl 
la concorlatlon. 

Parents d'élèVCis, onsel~1nants, 
étudlontn 1 le Pouvoir se moquo 
de vous 1 

La municipalité n'a 
pas attendu 

L.i munlclpollté oouclouse de voo 
1ovendli:all'on·s n'a 1>an attendu Io 
réponoc mii, istériello pour rencon
trer le prèfel de région. Elle avait 
fuit do• démarchetl ouprès de lui, 
depuis plusieurs mols. Oêmarches 
qui n'apportnienl rien de préclo 
cor. en fuit s'il .ipporllonl au pré· 
fel da région do falro dos propo
sJtlons Il no dispose que àes 
cr6dlle eccotdés p~r oon ministre. 
Le promler responsable est donc 

une 
, 

reponse min.istériel le 
blon le mlnlstûro ce qui argnlflo 
Quo ::;(:! rëponso nu maire de Lo 
Seyne est une dorobade. 

Municfpolllé, parenls d"élèvos. 
onsoTgnants. 6tudlon1s n·occept<« 
ront pas. d"étro t.rnllés de calte 
manière. S i le ministère se déccr-
110 un éertlficol de solisfactlon 
quant à ~ l 'effort lniportan't • rcl'a· 
lls6 sur La Soync. nous lui rap· 
µalons des fulls prècls. 

1) S'il est vrai que le CES Ber· 
1ho a élé cons1rul1 en 19ô9-ï0 et Io 
cité technique amorcée ".n 1971, 

nour uno population qui approche 
l~s !i0.000 h. 

Car nous ne pouv_ons appeler 
CES celui qui for.cllonne au 4mo 
étllge du lycée Beau~ler. dans les 
conditions que l'on soli. Il somlt 
encore plus Indécent d'appeler CES 
colul qui fonctionne ·à Curie dons 
les locaux d'une caserne désoffec
tèa nuiour desquels ont pullule 
des liarnques. 

6. Enfin pour rappeler M. le Re· 
pr63êntaf'lt du mlnistr.e à un peu 
pJus de modosUc, disons que la 
vlllo de La Seyne a largement por
tlclp~ aux .promlitres· réollsotlons 
en· fovour du second ·degr6. 

Il no fout pas oublier que les prc· 
mlères for111alltés cncaoé9s par Io 
m1111lclpàlitê pour l'ncquisltton des 
terrains remonter•t 6 1963. que dos ' 
nnnnes durant Io ville a attendu 1 --- ------
l'orrOté de 3Ub'1cntton nèc~ssalro. I 

11 aura follu 7 ans d'intervenUonQ, 
do pélllions. d"ocllons diverses 
po,1r obtenir un résult-0t. 

M. le représentant du mlniotro 
peut mo.nfer sur ses erg"c>ts: Il nu 
oonvalncra perso11nc de la megnlfl
cenco de se pollllque. 

2 La deuxlémo tranche de Io cité 
1ochnlquo scro-t-elle menée à bon
ne fin ·pour Il rontrèe 72 : Nouo 
n'nvons pas i.I cc Jour de solldoe 
ossur~nce·s : Loa pronicsses varl1u· 
los cont loin de nous suffire ... 
d'ot1trlf'!t tjuc les promesses écrltos 
d1

\1n 1>ass6 rêcont n'ont pll~ tou. 
jours été respectées. Alors notre 
lnquiéwde domeure. 

3. La construc11on d'un outro 
CES (aux Sablottes et non ou 
conlre ville comm,e nous re oouhol· 
tons) est,_ pr evuo pour 19i3 ... se.ule. 
ment prévue 1 

Cette vaguo porspcctive laisse 
noire perplexltO entière ! 

4. Le ministère se glorifie de 
l'lns1allalion do 12 préfabriquôs 
conslruits pour Io plupart hors du 
périmètre do lour CES d'orlgioe. 

Nous ne voyons pas· du tout où 
oont les motifs do satlsi~ctron 
olors que cela poac des problèmes 
do survelllonce Insolubles cl oux 
Snblelt<>s portlcullèremenl dos 
problémes do cohabltolfon avec 
l'école primaire. 

5, M. ta repr6ocntnnl du ministre 
ao l'Cngor,ge depuis ln· ëonstructlon 
d'un C.E S. a La Seyne. Il sait bien 
qu'il en foudralt <1uotre au moins 

Sa portlc1pat1on (non ~ux dêcl· 
siens mlnist6rlelles mals ~ l'effort 
f inancièr) se chiffre il des eer.tai
nes de mllllons. 

Les Scynois ne !'oublieront pas 1 
En résumô. la letlre du MlnfS

tere signée Billepocq nous appor
te .10 pluu gronde deconv~nue. 

Aussi Io q1un)crpa1ittl nopelle le.s 
parents d'élcvcs. les enaelgnants, 
les étudiants. les laiques b s'unir 
plus citrolloment que jamais pour 
mener ô bonne fin les actions r.é
cess•lros en faveur de l'enseigne· 
ment et du second degré on parti· 
cullcr. '('H ll"T''1 LA MUNICIPAL/TE • V "" 


